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EURL BULLE D’OXYGENE

Historique de la création de cette entreprise

L’idée de créer cette entreprise part d’une expérience personnelle, je suis moi-même monitrice éducatrice de formation j’ai travaillé auprès d’enfants porteurs de handicap notamment en IME.
En 2014 j’ai eu des jumeaux et quelques temps après leurs naissances nous avons découvert que mon fils présentait des problèmes de comportement, des spécificités sensorielles ainsi qu’un retard de développement. Il est reconnu handicapé et les professionnels pensent qu’il est porteur d’autisme. J’ai été contrainte d’arrêter de travailler pour débuter les prises en charges, et faire face à la complexité du quotidien (difficultés avec sa sœur jumelle, de couples…).

J’ai eu l’occasion de rencontrer d’autres parents dans la même situation que moi. Nous avons tous constaté des manques au niveau de la prise en charge des enfants, de l’accompagnement des familles mais également au niveau des possibilités de droit au répit accordées aux parents par la loi.
Il m’a alors semblé évident et important de créer une entreprise permettant de combler ces manques en soutenant ces familles.

A ce jour la société est créée elle se nomme « EURL Bulle d’oxygène », je compte employés des professionnels qualifiés afin de pouvoir intervenir au domicile et/ou hors domicile des familles en journées en proposant plusieurs services (document joint). Mais également pour intervenir en week-end, soirées, jours fériés pour essayer de mettre en place ce droit au répit.
Objectifs principaux de l'entreprise à destination des familles spécifiques
Ils se déclinent dans une mission générale qui consiste à aider, accompagner, œuvrer au quotidien auprès de familles concernées par le handicap d'un (s) proche (s) et ceci quelque soit la nature du handicap.
La spécificité est de s'adresser à des enfants dès le plus jeune âge d'une part ; et d'autre part, en priorité, à des personnes sans solution d'accueil, de prise en charge par un établissement, un service, une classe.
Concrètement c'est accompagner ces familles sur trois niveaux différents et indissociable ;
I Au niveau de la personne en situation de handicap en ;
1.1 Prise en charge quel que soit les difficultés, pour permettre d’une part de pouvoir bénéficier d’un accompagnement individuel adaptés à leurs besoins, leurs permettre d’être stimulés dès le plus jeune âge (en essayant au maximum d’éviter l’apparition de stéréotype directement induit par le manque de stimulation), de travailler sur le quotidien et surtout permettre à l’enfant de prendre confiance en lui, pour l’amener plus facilement dans les apprentissages. 
Les temps de répit peuvent être pour des enfants, adolescents ou adultes souffrant de quelque handicap qu’il soit.
1.2 Accompagner la personne en situation de handicap dans la découverte et l'acceptation du handicap....
II Au niveau des parents en ;
2.1 Soulageant les parents pour permettre de maintenir une vie sociale, professionnelle favorisant l'équilibre de tous....
2.2 Favorisant des temps de médiation au travers de moment agréable pour la structure familiale en bénéficiant de l'accompagnement de personnel qualifié, permettre des sorties familiales et des moments d’échanges entre les parents et la fratrie. Et aux parents de conserver leurs vies de couple tout en les rassurant, en confiant leur enfant à du personnel qualifiés qui sera capable de faire face à n’importe quelle situation afin qu’il profite pleinement de ce temps pour eux.
2.3 Soutenant la fratrie pour permettre une harmonie dans les apprentissages de chacun, l'écoute de l'autre et une extériorisation d'une souffrance pas toujours consciente mais souvent présente. La place d'un enfant handicapé peut être envahissante pour ses frères et sœurs tant le handicap catalyse toute l'énergie et l'attention de tous. Il semble plus qu’important de permettre à la famille de se retrouver, aux autres enfants de la fratrie de pouvoir profiter d’activités avec leurs parents en toute sérénité.
2.4 Permettant aux parents de considérer que la structure « couple » doit être encore existante en soulageant les parents, en prenant en charge l’enfant en soirée, le week-end et même quelques nuits par an. Il faut permettre aux parents de profiter, de se retrouver loin de leurs difficultés du quotidien pendant un temps donné, tout en les rassurant, en confiant leur enfant à du personnel qualifiés qui sera capable de faire face à n’importe quelle situation, ils n’en sortiront que plus fort pour accompagner leur enfant et gérer leur quotidien (soutien parentalité). 
III Au niveau technique et administratif en ;
3.1 Permettant des temps d'échanges avec d'autres parents confrontés à des situations proches ou similaires pour sortir de l'isolement, pour échanger librement sur leurs difficultés, sur les points qui les interrogent, sans aucun jugement.
3.2 Permettant aux parents d'assister à des formations, des points d'informations pour apprendre ou en tous cas essayer de trouver des pistes pour faciliter leur quotidien et l’accompagnement de leur enfant. Ce sera aussi l’occasion d’apporter un réel soutien dans les difficultés que rencontre les familles et de leur apporter des éléments de réflexion (avec des ateliers à thème, des conférences ou des interventions de psychologue à titre d’exemple).
3.3 Proposant un accompagnement dans les méandres administratifs, réglementaires afin de soulager les familles de la lourdeur administrative, et de les guider dans toutes les démarches qu’ils auront à effectués.
3.4 Mettant en synergie, ou au moins en lien les structures associatives, pédagogiques, les équipes soignantes afin de limiter aux maximum les interlocuteurs pour ne pas surcharger les parents, il est important que les familles aient le moins d’interlocuteur possible pour ne pas les « embrouiller » d’un discours à un autre.
L'équipe sera composée de professionnel formé dans le milieu du handicap des éducateurs (dont un responsable de secteur éducatif) pour assurer le plan éducatif, des AES et des auxiliaires de vie pour assurer le quotidien ainsi qu’une assistant(e) service social pour l’accompagnement administratif et une secrétaire comptable. Le temps d'intervention sera évidemment lié aux besoins de l'enfant et de sa famille.
Le lieu
Par principe il sera d'abord au domicile de l'enfant pour faire connaissance, le rassurer, définir ses besoins exactes et principaux puis à l'extérieur pour pouvoir mener des activités diverses et variés et essayer de travailler la socialisation. 
Dans un premier temps, j'envisage de mettre le siège social à mon domicile, une fois que l’activité sera vraiment lancer, je rechercherai des locaux. L’idéal serait de pouvoir louer un appartement assez grand afin de pouvoir mettre en place les lieux de rencontres et formation pour les familles, d’avoir un bureau pour rencontrer les familles mais aussi pour nos réunions d’équipes, ainsi qu’un endroit ou recevoir les enfants, assez grands pour en accueillir plusieurs et pouvoir mener les activités.
L’avantage peut également être un atout dans la mise en place du droit au répit, les personnes concernées pourront être accueillies pour des nuits, ou week-ends au sein d’un environnement prévu pour les rassurer, nous pourrons organiser par exemple des ateliers cuisine bien plus facilement dans un lieu qui nous est propre.
Les moyens nécessaires à la création : 
Nous avons tout d’abord de besoin humains (voir prévisionnel).

Nous avons besoin de matériel éducatif (jeux, peintures, crayon, pâte à modeler, lego…) pour pouvoir travailler avec les enfants que ce soit au domicile ou à l’extérieur, de tablette pour communiquer entre l’équipe mais aussi si besoin pour avoir les logiciels de communication pour les enfants. Nous avons besoin de feuille, plastifieuse, velcro pour mettre en place les supports spécifiques pour nos actions.
Il faut aussi un budget pour la communication (carte de visite, cartes des services, tracts…)

Nous avons aussi besoin de véhicule (adaptés et simple) pour pouvoir assurer les déplacements des enfants si nécessaires et des salariés.

Il nous faut aussi demander les agréments nécessaires pour mener nos actions.

Présentation du projet de répit :
Je souhaite pouvoir proposer aux familles des temps de répit. Il s’agit de temps défini en amont selon les demandes de la famille et l’identification par les professionnels des besoins (soir, nuits, week-ends, jours fériés…). Le but est de permettre aux parents de prendre un peu de recul sur leur situation et de pouvoir se retrouver. Cela peut aussi être un temps dédié aux autres enfants de la fratrie, s’il y en a, ou même de pouvoir reprendre une activité professionnelle, sportive…
Je souhaite pouvoir intervenir dans l’intégralité du territoire de Belfort, ainsi que le Doubs, la haute Saône et départements voisins.

De la demande de la famille à la prise en charge :

Lorsque nous recevons la demande de la famille (par un contact avec la famille directement, ou après une orientation de l’un de nos partenaires), dans un délai de 3 jours ouvrés après la demande, je contacterai la famille afin de prévoir une rencontre. 

Lors de ce premier entretien, nous prendrons le temps de faire une évaluation des besoins de la structure familiale (la demande des parents, les besoins de la personne à prendre en charge, les besoins du reste de la fratrie si nécessaire).
Nous proposerons à la famille une palette de services pour les accompagner dans divers domaines (éducatif, administratif, aide au quotidien, aide aux déplacements extérieurs, mise en place d’un droit au répit…). 
À la suite de cet entretien, nous nous réunirons en équipe afin de proposer un projet de prise en charge qui nous semble le plus adapté aux besoins de la famille et de la personne à prendre en charge (prenant en compte la demande de la famille, de la personne et nos observations en tant que professionnels.)

Dans un délai de 7 jours à compter du premier entretien nous reverrons la famille afin de leur exposer notre proposition de service et de droit au répit. Dès l’accord de la famille concernant ce projet, le prise en charge pourra débuter la semaine suivante. Rien est mis en place sans l’adhésion totale de la famille. 

Nous reverrons les familles tout les 3 mois pour faire le point avec eux, voir si notre travail à leurs cotés leur convient et refaire le point sur l’évolution possible de leurs besoins. Bien sûr si un changement intervient dans le quotidien avant ces 3 mois, nous resterons disponibles pour les rencontrer et revoir le projet de vie avec eux.

Solutions de répit proposés : 

La première solution est l’intervention d’un(e) professionnel(le) au domicile de la famille durant la journée (ou demi-journée). Pendant ce temps les parents seront libres de sortir, rester au domicile, pourront maintenir une activité professionnelle, le but étant de permettre aux aidants de maintenir des activités de socialisation ou des temps de bien être, de repos… 

L’intervenant pourra proposer des activités à la personne prise en charge, pourra s’occuper de la toilette, du repas, l’accompagner en sortie extérieures…

Ces prises en charge peuvent être régulières, répétés et fixes de semaines ou semaines ou ponctuelles selon le besoin de la famille. L’équipe pourra également mettre en place diverses techniques (pictogrammes par exemple et/ou logiciel pour tablette) au domicile des aidants pour les aider à améliorer le quotidien.

La seconde est de pouvoir rester avec la personne, au domicile toujours, la nuit, des week-ends, ou jours fériés… Permettre aux aidants de se libérer durant ces temps. Les prestations réalisées durant ces temps seront réalisées par une équipe de professionnels qualifiés et formés dans le champ du handicap et ayant une expérience en structure spécialisée. 
La troisième est de pouvoir participer à des sorties ou vacances familiales, dans le but de s’occuper de la personne en situation de handicap afin de faciliter ces temps. Je suis convaincue qu’il est important pour beaucoup de familles de recréer du lien, et ré apprendre à passer des bons moments de partage au sein de la famille et/ou à l’extérieur.

La dernière est de prendre en charge la personne en charge en dehors de son domicile. Je souhaiterai pouvoir louer un appartement, mais également crée des partenariats avec des gites ou autres structures.  Les nuitées à l’extérieures ne seront possibles qu’après au moins 3 nuits au domicile de l’enfant, afin que la famille, la personne prise en charge et l’équipe établissent une relation de confiance. 
L’équipe éducative établira un projet de vie avec les aidants afin de cerner l’exactitude de leurs demandes, et leurs souhaits pour leur proche pris en charge. Les professionnels interviendront, dans la mesure du possible, systématiquement dans la même famille afin d’instaurer une relation de qualité et une continuité dans le travail mis en place. 

Priorité de prise en charge :

Toutes les familles ayant dans leur entourage proche (enfant, frère, sœur…) une personne atteinte de handicap (quel qu’il soit), pourra faire une demande pour bénéficier d’une prise en charge. Que la personne soit accueillie en structure ou non. Cependant la priorité d’action sera donnée aux aidants étant en grande détresse et/ou ayants des soucis médicaux, aux personnes étant dans l’obligation de maintenir une activité professionnelle, aux familles dont l’enfant n’est pas pris en charge en institution… 

Les demandes seront étudiées au cas par cas.
Coût de la prise en charge pour les aidants :

Pour la prise en charge financière nous mettrons en place un partenariat avec la CAF, la MDPH, les mutuelles santé, la CPAM, le conseil départemental… le but étant que le reste à charge pour la famille soit minime et que le plus grand nombre de personnes concernées puissent faire une demande de prise en charge.

Nous accompagnerons bien entendu les familles et/ou aidants dans les démarches de prises en charge.

Partenariats : 
Il semble indispensable de mettre en place des partenariats avec les instances déjà existantes, nous travaillerons mieux à plusieurs. La MDPH, la CAF, la sécurité sociale seront quelques exemples de des partenariats mis en place, pour accompagner les parents et les aider dans le paiement des prestations.

Les associations déjà existantes (telle qu’autisme 90 par exemple), le CAMSP, la PMI, les structures accueillant des enfants en situation de handicap, les mairies, les communes, les écoles seront des partenaires par lesquels les enfants pourront être orientés vers l’entreprise mais aussi avec lesquels il peut être intéressant de mettre des projets en place.

Le conseil général, le conseil départemental, les services de médiation, du conseil général, des professionnels de santé, kiné, orthophoniste sont important pour le partenariat également puisqu’ils pourront nous aider dans notre intervention auprès des familles.

La société est en train de crée un partenariat avec l’association AUTISME 90. 

Je souhaite également pouvoir crée des projets en partenariat avec les structures spécialisée existantes.

La liste des partenaires est non exhaustive.
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